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CONSTRUCTION DU NOMBRE EN MATERNELLE - DES SITUATIONS INCONTOURNABLES  

Points d’appui pour ce document et son annexe : ERMEL GS,  

Apports de R Brissiaud, R Charnay, D valentin, JL Brégeon, articles sur la numératie : 

https://www.cahiers-pedagogiques.com/Apprendre-et-enseigner-pour-favoriser-la-numeratie 

Objectif de ce document : faire en sorte que toutes ces situations soient proposées en classes de maternelle.  

 

L’annexe donne des exemples concrets selon les sections de maternelle, ce ne sont que quelques rappels. 

Les situations à proposer doivent viser à : 

- Subitizing : reconnaissance immédiate des petits nombres, 

- Stabilisation de la connaissance des petits nombres, 

- Construction et reconnaissance de constellations de référence, 

- Connaissance et manipulation de l’itération, 

- Acquisition de la suite orale des mots-nombres : utiliser et comprendre la règle : un de plus est le nombre suivant, 

- Construction du nombre pour exprimer des quantités, 

- Compréhension que le nombre permet de mémoriser des quantités, mais aussi un ordre une position, 

https://www.cahiers-pedagogiques.com/Apprendre-et-enseigner-pour-favoriser-la-numeratie
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- Utilisation des nombres pour exprimer un rang, une position, 

- Utilisation du comptage numérotage : la collection qui a été comptée le plus loin est la plus importante, 

- Réunion de quantités, 

- Attribution d’un cardinal à la réunion de deux collections  composition, 

- Partage d’une quantité, 

- Manipulation et utilisation des compléments d’une collection  décomposition, 

- Attribution du cardinal du complément d’une collection  décomposition, 

- Attribution du cardinal d’une collection après augmentation ou diminution, 

- Compréhension du lien entre cardinal et ordinal : un nombre que je dis après dans la suite des nombres exprime une quantité qui est plus 

grande et réciproquement si une quantité est plus grande elle est exprimée par le nombre qui est dit après, 

- Mémorisation et communication d’une position, 

- Attribution d’une position d’un objet après déplacement de cet objet ou d’autres objets relatifs à la suite initiale, 

- Ecriture des nombres avec des chiffres, 

- Dénombrement et compréhension des procédures et des principes de dénombrement, 

- Sur-compter à partir d’un nombre (le nombre suivant dans la comptine correspond à 1 de plus), 

- Rencontre des nombres  sous différentes représentations (en lien avec la construction et la reconnaissance de constellations de référence), 
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- Attribution d’une estimation d’une quantité, 

- Utilisation du nombre pour comparer, 

- Utilisation d’une procédure pour comparer deux collections : terme à terme / prise d’appui sur des droites numériques…, 

- Construction d’une collection équipotente à une collection donnée, 

- Réalisation d’une collection de cardinal donné, 

- Utilisation du nombre pour réaliser des collections, 

- Anticipation d’un résultat, 

- Calculs en prenant appui sur des résultats mémorisés, 

- Calculs de petites additions et soustractions en prenant appui sur des faits numériques connus, 

- Connaissance de quelques faits numériques sur les nombres en lien avec la comptine et l’écriture chiffrée, 

- Elaboration de dénombrements par décomposition et recomposition, 

- Manipulation et utilisation des compléments à 10 en prenant appui sur des constellations témoins (cartes à points…) 

- Appréhension de la notion de taille des nombres et de taille relative 

- Estimation de quantités 
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ANNEXE 

L’objectif de cette annexe est de donner quelques exemples concrets de situations (attention, il n’y en a pas toutes les catégories de situations) 

Construction 

du nombre 

Exemples de situations PS Exemples de situations MS Exemples de situations GS 

Subitizing (pour 

appréhender le 

nombre comme 

une réunion 

d’unités) : 

reconnaissance 

immédiate de la 

quantité (petits 

nombres) 

 

 

Au-delà de 3, comparer mais sans 

compter. Beaucoup? pas beaucoup ? 

Si la comparaison est évidente ((2 et 8 

par ex) pas besoin  de collection témoin, 

on demande juste  où il y en a le plus ou 

le moins.  

Si la comparaison n’est pas évidente (6 et 

7), l’adulte construit une collection de 

doigts que les élèves doivent retenir ou 

qui est affichée au tableau sous la forme 

d’un référent (dessin ou photo de doigts). 

La comparaison va être favorisée par le 

«subitizing » (reconnaissance immédiate) 

du 5, qui , étant commun  aux  2  

nombres  permet  de  ne  faire  la  

comparaison  que  sur  la  2
éme

 main,  et  

donc  sur  de petits nombres. 

Le subitizing dès les premières 

classes de maternelle permettra … 
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«où y a-t-il 3?» «et 2?» «et 1?» 

Montrer  des objets en les nommant. Ces 

objets sont sous forme d’ensembles : un 

ensemble de 1  unité, un ensemble de 2 unités, 

un ensemble de 3 unités. L’adulte demande en 

montrant 3 doigts. 

 

«où  y  a-t-il  3  comme  ça?»  lorsque  les  

enfants  ont  répondu,  on  montre  énumère  

chaque  objet sous la forme 1 là, 1 là et encore 

1 là, ensuite l’adulte redit 1, 1 et encore 1 

: ça  fait  3  .  On recommence l’opération 

pour les deux autres ensembles 
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«Donne-moi comme ça de jetons » en 

montrant les constellations du dé  la 

constellation devient la collection témoin. 

Comme dans le cas des doigts, l’adulte ne 

récite pas  la  comptine  numérique  en 

pointant  du  doigt,  il  ne compte  pas,  il  

ajoute  des  unités.  «la  face  2  s’appelle ainsi 

parce qu’il y a 1 point et encore 1 »,  «la face 

3 s’appelle ainsi parce qu’il y a 1 point, 1 

point et encore 1» ou «2 (en désignant les 2  

extrêmes) et encore 1 (en montrant celui du 

milieu): décomposition à 3. 
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Reconnaissance 

de 

constellations 

de références 

«Donne-moi comme ça de jetons » en 

montrant les constellations du dé  la 

constellation devient la collection témoin. 

 Comme dans le cas des doigts, l’adulte ne 

récite pas la  comptine  numérique  en  

pointant  du  doigt,  il  ne compte  pas,  il  

ajoute  des  unités.  «la  face  2 s’appelle ainsi 

parce qu’il y a 1 point et encore 1»,  «la face 3 

s’appelle ainsi parce qu’il y a 1 point, 1 point 

et encore 1 » ou «2 (en désignant les 2 

extrêmes) et encore 1 (en montrant celui du 

milieu): décomposition à 3. 

«Tu me montres avec les doigts combien il y 

a de...»- l’adulte construit une collection (de 

jetons ou autres) et c’est l’enfant qui montre 

avec ses doigts le  nombre correspondant, et si 

possible, dire le nom du nombre en produisant 

la phrase «il y a «N» objets.  

Lui  demander  de  montrer  de  plusieurs  

façons  en  utilisant  plusieurs  configurations  

de doigts. 

 
 

Les rituels : une occasion de construire et 

prendre appui sur les constellations de 

référence 

 
 

 
 

Il pourra s’agir ensuite de 

représenter le nombre de façon 

différenciée (voir plus bas dans le 

tableau) 
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Stabiliser la 

connaissance 

des petits 

nombres 

Il est nécessaire d’instaurer un dialogue avec 

l’enfant pour qu’il prenne conscience que 

c’est  l’ajout  d’unités qui est important. 

On commence par dire à l’enfant (dialogues 

fondamentaux) : « Donne-moi 2 jetons, un et 

encore un » en montrant 2 doigts », lui faire 

comprendre que c’est ici, l’ajout d’unité qui 

est important.  

Il  faut  penser à changer de configuration, ne 

pas montrer toujours les mêmes  doigts pour 

que l’enfant n’attribue pas toujours le même 

nom au même doigt. 

Il faut aussi penser à dénombrer des objets 

féminins, pour expliquer que le genre de 

change pas le  nombre d’unités. ne pas oublier 

la mise en relation avec le schéma corporel 

(nous avons 1 nez, 1 bouche, 2 oreilles, 2 bras 

etc...). 

Introduire  des  variables  dans  la  consigne,  

ex « donne-moi  comme ça  de  jetons : 1  et  

encore  1 c’est combien comme ça ? »  en  

montrant  avec  les  doigts,  cela  incite  à  

apprendre  le  nom  des nombres. 

 

 
 

 

 

 

 

 

Aller vers la composition de 

nombres plus grands à partir des 

petits nombres 
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Connaître 

l’itération 

 

 

Il est nécessaire d’instaurer un dialogue 

avec l’enfant pour qu’il prenne 

conscience que c’est  l’ajout  d’unités qui 

est important.  

On commence par dire à l’enfant 

(dialogues fondamentaux) : « Donne moi 

2 jetons, un et encore un » en montrant 2 

doigts», lui faire comprendre que c’est 

ici, l’ajout d’unité qui est important.  

Il faut penser à changer de  configuration, 

ne  pas  montrer  toujours  les  mêmes  

doigts  pour  que  l’enfant n’attribue pas 

toujours le même nom au même doigt. 

 Il faut aussi penser à dénombrer des 

objets féminins, pour expliquer que le 

genre de change pas le  nombre d’unités. 

ne pas oublier la mise en relation avec le 
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schéma corporel (nous avons 1 nez, 1 

bouche, 2 oreilles,  2 bras etc...)  

introduire  des  variables  dans  la  

consigne,  ex :  « donne-moi  comme ça  

de  jetons : 1  et  encore  1 ,c’est combien 

comme ça ? »  en  montrant  avec  les  

doigts,  cela  incite  à  apprendre  le  nom  

des nombres. 
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Acquérir la 

suite orale des 

mots-nombres 

et utiliser et 

comprendre la 

règle : un de 

plus est le 

nombre suivant 

Comprendre comment se forment les nombres 

avant de connaître leur nom chaque nombre 

se forme au moyen d’une unité 

supplémentaire par rapport au précédent. 

Les  enfants  apprendront  les  noms  des  

nombres  au-delà de 6 plus tard, au fur et à 

mesure qu’ils  seront appelés à les utiliser, 

c’est pourquoi l’enseignant est amené à dire  

lui-même  le  nom  des  nombres en utilisant 

la décomposition correspondante : 6, c’est 5 

et encore 1 (en partant de 5) 

 

 
 

MS et GS :  
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Construire le 

nombre pour 

exprimer les 

quantités 
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Comprendre 

que le nombre 

permet de 

mémoriser une 

quantité 

 

 

Reprendre cette situation de la ferme aux 

animaux en variant les nombres. 

Autre situation : le comptage des 

présents/absents de  la classe. 
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Utilisation du 

comptage 

numérotage : la 

collection qui a 

été comptée la 

plus loin est la 

plus importante. 

 

L’enseignement du comptage d’objets en 

moyenne section Comment enseigner le 

comptage? 

Comprendre qu’on passe d’un nombre à 

l’autre en ajoutant une unité et non un 

numéro (comptage ≠ numérotage). Dans 

un premier temps, déplacer  chaque objet 

quand on le nomme en le comptant, pour 

visualiser  l’ajout d’unité.  

Lorsque les objets ne sont pas 

déplaçables, mettre un cache et le 

découvrir un par un. 

Associer le comptage d’une 

collection à l’utilisation d’une 

droite numérique pour trouver et 

nommer un cardinal / 

Réunir des 

quantités 

 

 

 

Donner le 

cardinal de la 

réunion de deux 

collections 

(composition) 

 Dénombrer, mémoriser le cardinal de 

petites collections mises ensemble 

 

Partir de constellations témoins 

 

Approcher la notion de tout ou 

partie ; 

 

S’appuyer sur des constellations 

témoins ; 
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Approcher la notion de tout ou partie Prendre appui sur des frises. 

numériques augmentées sur 

lesquelles on prendra appui pour 

mémoriser des cardinaux 

Partager une 

quantité 

 

 

 

Manipuler et 

utiliser des 

compléments 

d’une collection 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

Le jeu du banquier : aller chercher 

des compléments de collections 

représentant ce dont on a besoin en 

tout pour. 
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Donner le 

cardinal du 

complément 

d’une collection 

(décomposition) 

Vers les albums à calculer ( MS, GS) 
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Donner le 

cardinal d’une 

collection après 

augmentation 

ou diminution 

  

 

  

  

Comprendre le 

lien entre 

cardinal et 

ordinal : un 

nombre que je 

dis après dans 

la suite des 

nombres 

exprime une 

  

La tour d’appel 

 

La tour d’appel 
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quantité qui est 

plus grande et 

réciproquement 

si une quantité 

est plus grande, 

elle est 

exprimée par un 

nombre qui est 

dit après. 

Utiliser le 

nombre pour 

désigner un 

rang, une 

position 

 
Et nommer le 1° le 2° …. 
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Mémoriser et 

communiquer 

une position 

 

 

Verbaliser les positions des 

éléments dans une suite. 

Donner une 

position après 

déplacement 

 

 

 

Ecrire les 

nombres avec 

les chiffres 

 Apprendre à écrire les nombres, s’exercer Apprendre à écrire les nombres, 

s’exercer, constituer des modèles 

en classe 



 

20 

 

Dénombrer Commencer avec des jeux simples  et 

manipuler 1, 2, 3 … 

  

Sur-compter à 

partir d’un 

nombre (le 

nombre suivant 

dans la 

comptine 

correspond à 1 

de plus) 

 Utiliser un éphéméride pour compter les 

jours d’un mois 
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Rencontrer le 

nombre sous 

différentes 

représentations : 

en lien avec se 

constituer des 

collections 

témoins. 

Commencer à représenter de façon 

différenciée le 1, 2 et 3 : 

 

Les doigts,  

 

Les faces du dé. 

 

Associer différentes représentations du 

nombre (digitale, collection, écriture 

chiffrée, constellation) et les faire varier 

 

Utiliser le 

nombre pour 

comparer 
(estimation 

visuelle) 

 Matériel pouvant être utilisé : 
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Ensembles à présenter réunissant des 

collections témoins…. 

 

 
Utiliser le 

nombre pour 

comparer (prise 

d’appui sur la 

bande 

numérique) 

Manipuler les 1, 2, 3 … 

Prise d’appui sur les anniversaires : qui a 3 

ans ? Qui a 4 ans ?, Les activités de 

distribution : je donne 2 à chacun des enfants, 

aucun n’en a plus que l’autre ?  

 

 
On compte deux collections : pour 

chaque collection, le dernier nombre 

énoncé vaut comme cardinal, on va 

chercher sur la frise numérique et on 

regarde où il se positionne. On compare 

la position des deux cardinaux sur la frise 

numérique. 

 

Des frises différenciées sont à construire. 

 

 
 

 

Des frises différenciées sont à 

construire, utiliser la pince à linge 

pour fixer le dernier nombre énoncé 

vaut comme cardinal…  

 

La frise du temps des projets…. 
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Construire une 

collection 

équipotente à 

une collection 

donnée 

 Comparer  sur  fiches  2  collections  non  

déplaçables,  dessinées. 

Dans  un  premier  temps,  effectuer  une 

correspondance terme à terme au feutre 

dire où il y en a le plus.  

Dans  un  second  temps,  on  prend  les  

dessins,  sur lesquels  les  tracés  sont  

déjà  effectués  et  réussis  par les élèves. 

L’enseignant les cache, puis les compte, 

l’enfant doit trouver où il y en a le  plus. 
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Utiliser la 

correspondance 

terme à terme 

pour comparer 

 

Comparer  sur  fiches  2  collections  non  

déplaçables,  dessinées  .Dans  un  

premier  temps,  effectuer  une 

correspondance terme à terme au feutre 

dire où il y en a le plus.  
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Construire une 

collection de 

cardinal donné 
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Utiliser le 

nombre pour 

réaliser des 

collections 

  

 

Anticiper un 

résultat 

 Apports … 
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Comparer  sur  fiches  2  collections  

non  déplaçables,  dessinées  .Dans  

un  premier  temps,  effectuer  une 

correspondance terme à terme au 

feutre dire où il y en a le plus. Dans  

un  second  temps,  on  prend  les  

dessins,  sur lesquels  les  tracés  

sont  déjà  effectués  et  réussis ,par 

les élèves. L’enseignant les cache, 

puis les compte, l’enfant doit 

trouver où il y en a le  plus ? Il  doit  

anticiper  le  résultat  de  la  

correspondance  terme  à  terme.  

Puis,  on  vérifie  en  voyant la 

correspondance terme à terme 

dessinée.  

À ce moment-là, l’enseignant 

décompose: 5  poussins, c’est 3 

poussins comme les poules et et 

encore 2 poussins tout seuls. Les 

enfants comprennent «3  poussins  

comme  les  poules»  grâce  au  

«subitizing »  et  parce  que  chaque  

poule  est reliée à un poussin. 

Lorsqu’on demande aux enfants 

d’anticiper la différence, on facilite 

la tâche en demandant « où il  y en 

a le plus ? » et ensuite combien y a 

– t - il de poussins tout seuls (faire 

anticiper le reste) 



 

28 

 

Bien 

différencier le 

cardinal de 

l’ordinal 

 

 

 

Calculer et 

utilisant des 

résultats 

mémorisés : je 

sais que deux et 

trois font 5 
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Calculer des 

additions et 

soustractions en 

prenant appui 

sur des faits 

numériques 

connus 

 

 

 

 
 

 

Connaître 

quelques faits 

numériques sur 

les nombres en 

lien avec la 

comptine et 

l’écriture 

chiffrée 

 a) Proposer des écritures de nombres 

(sur la file numérique) et demander à 

l’élève de les nommer. 

b) Dire des nombres et demander à 

l’élève de les retrouver sur la file 

numérique. 

Prendre appui sur des collections 

témoins, donner des couleurs aux 

nombres dans la frise numérique (pair 

impairs/ aidera à compter de deux en 

deux …). 

 

c) Proposer des écritures de 

nombres (sur la file numérique) 

et demander à l’élève de les 

nommer. 

d) Dire des nombres et demander à 

l’élève de les retrouver sur la 

file numérique. 
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Appréhender 

des situations de 

dénombrement 

par 

décomposition 

recomposition 

Comprendre les décompositions de 3 :, on dit 

« tu te rappelles, 2 c’est comme ça », en 

montrant l’index et le  majeur et ensuite on 

dit,  « moi, je t’ai demandé  comme ça »  en 

levant 1  doigt de plus (au début  l’annulaire 

par exemple) 

 

 

 

Comprendre comment se forment les 

nombres avant de connaître leur nom. 

Chaque nombre se forme au moyen d’une 

unité supplémentaire par rapport au 

précédent. 

Les  enfants  apprendront  les  noms  des  

nombres  au-delà de 6 plus tard, au fur et 

à mesure qu’ils  seront appelés à les 

utiliser, c’est pourquoi l’enseignant est 

amené à dire  lui-même  le  nom  des  

nombres en utilisant la décomposition 

correspondante : 6, c’est 5 et encore 1 (en 

partant de 5). 
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Manipuler et 

utiliser les 

compléments à 

10 

  

 

Se doter de 

collections 

témoins 

« Donne-moi comme ça de jetons » en 

montrant les constellations du dé. 

La constellation devient la collection témoin. 

Comme dans le cas des doigts, l’adulte ne 

récite pas  la  comptine  numérique  en  

pointant  du  doigt,  il  ne compte  pas,  il  

ajoute  des  unités.  « la  face  2  s’appelle 

ainsi parce qu’il y a 1 point et encore 1 »,  «la 

face 3 s’appelle ainsi parce qu’il y a 1  point, 

1 point et encore 1 » ou «2 (en désignant les 2  

extrêmes) et encore 1 (en montrant celui du  

milieu) : décomposition à 3. 

«Tu me montres avec les doigts combien il y 

a de...» - l’adulte construit une collection (de 

jetons ou autres) et c’est l’enfant qui montre 

 

 
Et d’autres collections : dés, 

doigts, ensembles dans lesquels on 

fait apparaitre des compléments à 



 

33 

 

avec ses doigts le  nombre correspondant, et si 

possible, dire le nom du nombre en produisant 

la phrase «il y a «N» objets.  

Lui  demander  de  montrer  de  plusieurs  

façons  en  utilisant  plusieurs  configurations  

de doigts. 

 

10… (voir plus haut) 

 

Appréhender la 

notion de taille 

des nombres et 

de taille relative 

Commencer à verbaliser : 3 c’est plus que 1 

… 

Verbaliser 5 plus grand que 2 et 3 ,  

 

12 : parce qu’on est amené à manipuler 

ce nombre  sera caractérisé par rapport 

aux nombres que l’on connait… 

 

Appréhender en situation des 

classements de nombres : petits 

nombres, grands nombres… 

 

Prendre appui sur des constellations 

à classer selon la taille des nombres 

qu’elles représentent. Travailler 

également à différencier des parties 

de droites numériques. 
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Estimation des 

quantités 
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Quelques remarques :  

 

Rappels / procédure de dénombrement, quantification :  
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